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dans ccs bonnes et salutaires dispositions. qui permis en terminant d'exprimer le voeu quevous ont si bien servi jusqu'à présent dans le toutes les Sociétés du diocèse portant le nomfonctionnement de votre Société, et à repousser d'Union St-ioseplh, et dont le but et les règlesavec énergie toute tentative qui serait faite pour sont à peu près les nmêmes, S'unissent à celle dules ravir. Soyez sur vos gardes, car Lucifer,. centre du diocèse, pour n'en faire qu'une seule,avec sa Iiaine de Dieu et de toute entreprise et constituer par là une Société forte, compacteglorieuse à la religion, fera tout en son pouvoir et Pouvant accomplir une immense somme depour vous illusionner et vous jeter eni dehors de bien. L'union fait la force,et de grandes forces(a voie droite. Vous rencontrerez sur votre mises ensemble opèrent des merveilles. Pensez-chemin de ces hommes à idées toutes huiýsaines y, MM. devant Dieu, et en présence des inté-et aux coeurs saturés d'amour propre, qui vous rêts bien compris de tous les Sociétaires.reront enitendre que vous êtes bien assez intel-
ligents pour vous conduire par vous-mêmes, et

qil est fort1humiliant pour vous d'être sous la
tutelle d'autrui. Vous en trouverez d'autres A!onlsielir le Présidei,,
lui, poÙr vous attirzr à eux et à leurs senti- Msidsaients vous souffleront à l'oreille qu'il serait
:onvenable et avantage ux à votre Socié~té, C'est avéc plaisir que j'ai accepté l'invitation
1u'elle eût son étendard et son drapeau nmême de prendre part à cette grande Convention de!n fait de politique. je n'ai pas besoin de délé-,ués des Sociétés de bienfaisance de cette
fflus dire de vous défier souverainement de ces Province, et dont les inembres du Comité detviseurs, qui ne seraient auprès de vous que les Régie (le l'Union St-Josepli de St-Ilyacintherimissaires de l'ennemi de tout bien et de toute ont les premiers. conçu l'idée et les Dirc-ustice, pour travailler à la ruine de votre flis- teurs des Société&-saour:s en1 ont aL.cepté la rea-ante société. Tenez ferme à voire devisEe, la !isation.
eligion avant tout et par dessus tùut ; et à votre Cette Convention, la premièrec des Sociétés[rapeatu, St-Josepli travaillant de ses mains, et de secours mutuel, tenue à St- -y.acinthe, trou-ourvoyant à la subsibtance dc la Ste-Famille. vera sa place dans l'histoire de l'Union St-Jo.:omne Association de bienfaisance et de cha- seph de cette ville, et fera épi~que dans le récitité, n'en ayez jamais d'autres ainsi qu'il en a des événements qui concernent le> .'ssolai.tionslé convenu très expressémient dès le début de catholiquîe; de b*ctnFaiazîce dansi: le paysj, ernt Société. Vous prospèreiez týnt que vous raison .Zes imiportantes questions qui y serontcrez fidèle à cette devise et à ce drapeau -vous débattues.
>inberez dans la ruine. du mnoment que vous Ce n'est pas; sans un sentiment d'orgueil en'y serez plus fidèles, et que vous en rougirez. même temnp- que de grandeç sati4actions pour>asse le Ciel qu'il n'en soit jamais ainsi, et que vous, miembres de l'Union St-Joseph de St-us appuyant toujours %ut Dieu et sa religion Hyacinthe et pour nous représentants de So-Linte, votre Société se perfectionne de jour ciétés-soeurs que nous voyous le vénérable E vê-jour et remplisse parfaitement sa mission et que de ce Diocèse, le premier magistrat de ceýn but. District, de savants Prêtres, dévoués à la causeje vois ici avec beaucoup de.bonheur des re- de la jeunesse comme a celle de l'instruction'ésentants de toutes les succursales de l'Union prendre une part à nos travaux et mettre cordia-,-Josepb de cette ville, des sociétés de même lement leur sagesse, leur expérience et leur)n existant dans le diocèse, et d'autres asso- science à notre entière disposition.
ations de Bienifaî-isace qui, sous des noms di- En me présentant devant cette honorable as-ri et ayant un but identique, sont venues té- semblée, j'éprouve un certain regret ; c'est deoigner de leur fraternelle sympalhie pour n'avoir pu préparer comme le mérite cet audi-re bele Associatioii, et lui donner par là un toire le sujet à traiter que m'a confié, M. le Pré-écieux encouragýemen.. je les remurcie de sieùnt ;sujet de la plu-; haute importance pourut cSeur de cet acte de bon vouloir à. 'é. 1 une société de secours mutuel, puisqu'il estrd Île leur Société-S -ur, et je prie le Dieu 1 la fin, le but ma-tériel, l'cs-ence mêmec en quel.toute bonté de les récompenser, en répan- que sorte de notre assçociati in dans l'ordre temr-nt ses bé-néd.ctiozis div;'nies sur les Sociétés pond, ce pourquoi une société de bienfaisancexYquelles ils appartiennent, et dont i * s dési- Jest fondée.
it ardemment la prospérité. Qu'il nie soit j J'implore donc toute votre indulgence pour


